FICHES DOMINICALES
Revue pour les équipes liturgiques

4e dimanche de l’Avent
18 décembre 2022
(Année Matthieu – A)
Montons à la rencontre de Dieu,
soyons confiants !
C’est ainsi que Joseph peut entendre la promesse : 
« Donne à ton fils Jésus le prénom d’Emmanuel »
et avec Marie ta femme, vivez dans la CONFIANCE	
il est Dieu avec vous, il est Dieu avec nous.
Louis-Michel Renier.


AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
Le 3e dimanche était proposée l’attitude de la patience. Aujourd’hui, c’est celle de la confiance. Et nous pouvons nous apercevoir que les quatre dimanches que nous avons développés dans ce temps de l’Avent se renvoient les uns aux autres : la vigilance, la persévérance, la patience et la confiance. Ils nous tournent vers le fondement de notre baptême : savoir rejeter le mal et choisir le bien. 
La seconde lecture est formulée par Paul comme une profession de foi qui fait allusion à l’incarnation et à la double nature du Christ : né, selon la chair, de la descendance de David et de l’Esprit de sainteté.
Sans jamais préciser le temps que prendra la venue du salut, le passage d’évangile (qui répond au texte d’Isaïe), est comme une miniature d’évangile qui résume, d’avance, tout l’évangile. La nouveauté de Matthieu, c’est de nous présenter l’adresse à Joseph qui accueille avec Marie le mystère de la Nouvelle Alliance, permettant ainsi à Dieu, par le Christ, d’être avec nous jusqu’à la fin des temps, et annonçant la venue de Jésus sur notre terre, soit l’incarnation, Noël.
Première lecture : Isaïe 7, 10-16
Ce dialogue entre le roi et le prophète Isaïe eut lieu alors que la ville de Jérusalem était sur le point d’être assiégée ; la dynastie royale était elle-même chancelante. Par l’intermédiaire de son prophète, Dieu propose au roi de lui donner un signe selon lequel lui, le Seigneur, restera fidèle aux promesses qu’il a faites : il protégera la descendance de David, ainsi que Jérusalem, la ville qu’il a choisie pour y faire demeurer son Nom et ainsi tout le peuple d’Israël. Malgré le refus du roi, un signe va être donné : l’épouse du roi est enceinte. Ce fils à naître est le signe que Dieu n’est pas fatigué de voir des descendants de David installés sur le trône, ni lassé de voir son peuple vivre en sa présence.
Lorsqu’un enfant naît, nous avons le signe que  Dieu n’est pas encore lassé de voir l’humanité grandir ; l’annonce du fils de la vierge est le signe selon lequel Dieu ne sera jamais fatigué de voir des hommes et des femmes grandir et vivre sous son regard.
Psaume 23
Ce psaume était chanté dans le Temple : il est le cri de joie du peuple qui se sait accueilli en présence de Dieu. Il n’en oublie pas pour autant les exigences de sainteté : cœur et mains pures par l’absence de toute idolâtrie. Mais cette joie de chercher Dieu et de le trouver, nul ne peut la lui ravir, puisqu’elle est pareillement la joie de Dieu.
Deuxième lecture : Romains 1, 1-7
Cette ouverture de la lettre aux Romains comporte une profession de foi affirmant Jésus descendant de David selon la chair et Fils de Dieu selon l’Esprit. En faisant ainsi, Paul procède de manière inhabituelle. En effet, il écrit à une communauté qu’il ne connaît pas et il lui semble donc opportun au moment de commencer cette longue présentation de l’Évangile, puissance de Dieu pour le salut de celui qui croit (Rm 1, 16-17), de formuler une profession de foi partagée entre lui et son lecteur.
Ces quelques lignes concernant Jésus disent déjà tout de ce que nous appelons aujourd’hui sa double nature (Jésus vrai Dieu et vrai homme) mais elles affirment également que la venue de Jésus est le fruit d’une promesse contenue dans les Écritures. Cela aussi est constitutif de la Bonne Nouvelle : la venue du Messie parmi les hommes n’est pas une solution de dernière minute pour sauver l’alliance. Lorsque Dieu envoie son Fils, c’est une décision mûrie pour réaliser sa fidélité ; sa fidélité à l’égard de ses promesses, mais surtout à l’égard de la vie qu’il nous donne et qui est en elle-même promesse de vie éternelle.
Évangile : Matthieu 1, 18-24
Ce récit de l’annonce de la naissance de Jésus à Joseph veut montrer, comme la première et deuxième lecture, que la venue du fils de Dieu parmi les hommes accomplit un projet de longue date : dans cet évangile les réminiscences des prophéties anciennes sont nombreuses.
Il est également important de voir que Joseph est le premier personnage qui ouvre le récit de tout le Nouveau Testament : il est présenté comme un homme juste, non pas saint ou sage, mais juste ; de même, la première phrase de Jésus dans l’Évangile selon Matthieu concerne également la justice qu’il faut accomplir (cf. Mt 3, 15). Comment cette justice se manifeste-t-elle dans ce récit ?
Pour bien le comprendre, il faut accepter que Joseph a cru la Vierge Marie. Il accepte ce qu’elle lui a dit et reconnaît qu’elle a bien conçu sous l’action de l’Esprit Saint. S’il veut la répudier, c’est parce que justement, croyant Marie, il considère n’avoir plus sa place à ses côtés ; dans sa justice, il se retire ne voulant pas usurper ce qui ne lui revient pas. C’est ici que Dieu intervient par l’entremise de son ange pour donner à Joseph sa juste place : il reçoit la mission de donner à Jésus son nom et tout ce que cela signifie : une place dans la vie des hommes, une protection…
Joseph est un homme juste parce qu’il croit ce qui lui a été dit de la part de Dieu et qu’en obéissant il trouve sa juste place dans l’éternel dessein de l’alliance.
Pistes d’homélie
Montons à la rencontre de Dieu, soyons confiants !
· Isaïe parle sur fond d’une double crise : Jérusalem risque d’être assiégée et la dynastie royale est en danger. Tout cela a un parfum de fin de monde. Mais le prophète, porte-parole de Dieu, ne s’en tient pas là : il annonce une naissance. Autrement dit, dans la fin, il entrevoit un commencement. Il y a là un art biblique de lire les crises, ces moments où les fondements du monde sont ébranlés : Dieu advient aussi dans les ruptures, dans les temps difficiles, ou dans les situations instables. Or, nous avons souvent tendance à lier Dieu aux temps de stabilités, de régularités. La façon prophétique de lire la venue de Dieu dans les temps de crises peut s’avérer intéressante dans les temps actuels, tant pour notre pauvre Église, que pour nos sociétés, et nos vies.
· On peut faire converger le psaume et l’extrait de la lettre aux Romains vers l’universalité de la Bonne Nouvelle de Dieu. Qui est à la hauteur de Dieu ? Est-ce réservé à quelque culte singulier, ou à une élite sociale ? Non, dit le psalmiste : c’est possible pour quiconque a une vie droite. Non, dit saint Paul : c’est offert à « toutes les nations païennes » ! Personne n’est propriétaire de la grâce de Dieu, ni de la juste foi en lui. Tous et toutes sont « appelés à être saints ». 
· Saint Luc avait mis en récit l’annonciation à Marie. Saint Matthieu nous parle d’une annonciation à Joseph. Il nous dit que Joseph est de la lignée royale de David. Et qu’il apparaît comme un homme juste, ce qui dans la Bible signifie que c’est un homme intègre, droit, vertueux, et qu’il observe les commandements de Dieu. Pourtant, malgré cette qualité de vie, les choses ne se passent pas pour lui comme prévu. Marie, sa fiancée, donc déjà promise en mariage, est enceinte avant toute union avec lui. Dans ce cas la Loi autorisait la répudiation. Joseph pense pouvoir se sortir de cette situation par une séparation à l'amiable et en secret. Sans doute ne souhaite-t-il pas ébruiter une situation peu honorable. Curieusement, en dépit d’une Loi qui prétend remonter à Dieu, il entend un messager de Dieu lui demander de ne pas suivre les dispositions légales coutumières. Dieu ne serait donc pas toujours là où on l’attend. Et sa Parole peut résonner en tout cœur autrement que selon les interprétations autorisées. 
· L’ange de Dieu signifie donc à Joseph de vivre en intégrant celle qu’il cherche à écarter. La vie ne se résume pas à une perfection idéale rêvée. C’est une révolution pour un strict observant de la Loi. Joseph accepte de faire ce pas qui transgresse les évidences régnantes. Là où Dieu vient, les habitudes et les choses les mieux établies peuvent être bousculées. Les programmes les plus assurés sont détournés. Jésus, « Dieu avec nous », incarnera justement cette surprise de la parole de Dieu en tendant la main à toutes les humanités stigmatisées. Saint Luc résumera cette existence en écrivant que Jésus est l’homme qui est passé parmi nous en faisant le bien. Aujourd’hui, où nous vient l’ange de Dieu et que nous dit-il de ne pas retrancher de nos vies ? Au fond, c’est chaque jour qu’advient le temps de notre nativité.
Jean-Yves Baziou
Prêtre du diocèse de Quimper et Léon (29)

Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…

PEUR. «… Deux rois te font trembler » (1re lecture) ; « Joseph, ne crains pas » (évangile). Qu’est-ce qui nous fait peur ? Les hommes ? Les appels de Dieu ? L’avenir inconnu ?... La parole du Ressuscité : « n’ayez pas peur » débloque-t-elle des immobilismes, des stérilités... ? Est-il paternel, le Dieu qui veut chasser nos peurs ? Pour cela, fournit-il des signes comme il l’a fait pour Acaz ? Citez des exemples. 
SIGNES DE DIEU. Diriez-vous que, si Dieu nous guide par des signes, c’est qu’il n’est pas lassé de nous voir dans nos errances ? 
ALLIANCE. « Dieu avait promis d’avance par ses prophètes » ; « On lui donnera le nom d’Emmanuel » (évangile). La venue de Jésus est dans le plan de Dieu depuis toujours. Voyons-nous l’utilité de faire mémoire des promesses et de l’alliance de Dieu à chaque messe ? Accède-t-on à « l’obéissance de la foi » (2e lecture) en consentant à ce que Dieu soit l’allié et non pas le surveillant de nos jours ? Cette conversion est-elle facile ? 
BÉNÉDICTION. « Il obtient du Seigneur la bénédiction » (psaume) : comment Dieu manifeste-t-il sa bénédiction ? Saint Paul dit que Dieu l’a béni en lui donnant une responsabilité : « Nous avons reçu grâce et mission » (2e lecture) ; en dirions-nous autant ?
ESPRIT SAINT. « L’enfant vient de l’Esprit Saint » (évangile). Joseph est sûr du rôle de l’Esprit dans l’incarnation du Fils en Marie ; sommes-nous sûrs du rôle de l’Esprit dans l’incarnation du Fils dans les pauvres de cœurs, les miséricordieux, les artisans de paix… ?
DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre
On continuera la mise en œuvre du décor proposé, voulant signifier notre montée à la rencontre du Seigneur.
Nous pourrons mettre en avant, dans le chœur, une statue ou une représentation de Joseph, ou mieux encore une représentation du couple nommé dans l’évangile.
Le psaume, spécialement sa deuxième strophe, se prête bien à une déclaration ou à un chant en dialogue. Il pourrait ainsi y avoir deux psalmistes qui alterneraient verset par verset.
Le Missel propose une bénédiction solennelle pour le temps de l’Avent.
Il sera possible d’autre part de choisir des chants adaptés à ce dimanche.
Pour se former en équipe
La confiance
Les lectures de ce quatrième dimanche de l’Avent le placent sous le signe de la confiance.
Il a fallu qu’après Marie, Joseph fasse confiance à l’ange venu lui annoncer une nouvelle inouïe. Il a surtout fallu qu’il fasse confiance à Marie, après, ou malgré, ce que l’ange lui avait dit. Mais n’était-ce pas déjà ce qu’il avait commencé de faire, puisqu’ils étaient fiancés, un mot de la même famille que la confiance ?
En effet, les fiançailles sont le temps de la confiance, avant celui du don et de la possession. C’est le sens de la longue attente du peuple de Dieu, tendue par une promesse, et dont la Bible constitue le recueil des lettres de fiançailles envoyées par Dieu par la voix (et la voie) des prophètes (2e lecture). Et tout au long de cette longue attente, il est arrivé qu’on perde confiance. Ainsi le roi Acaz, dans la première lecture, refuse de demander un signe à Dieu. Peut-être préfère-t-il s’en sortir par lui-même, par le jeu de ses forces, dans la guerre qui l’oppose à son voisin et ennemi, plutôt que de s’en remettre à Dieu ? En effet, faire confiance, c’est se fier à l’autre, pouvoir se confier à lui, s’en remettre à lui, savoir qu’on peut compter sur lui – sur elle. Ce qui se vit dans un couple est vrai aussi entre Dieu et nous. Lui compte sur nous pour faire connaître au monde son amour et sa gloire, pour lui rendre grâce, c'est-à-dire pour lui rendre l’amour qu’il nous donne, pour « amener à la foi toutes les nations païennes » (2e lecture). Et nous ? Lui rendons-nous cette confiance ? À son « Je t’aime. Et toi ? » répondons-nous : « Moi aussi » ?
Pour rester dans la métaphore nuptiale, en Jésus, Dieu est venu épouser l’humanité. Après le temps des fiançailles vient celui des noces ; après – ou plutôt avec – la confiance, vient la fidélité. Toujours la même étymologie ! La fidélité, dans un couple comme dans la relation à Dieu, dit à la fois l’exclusivité et la durée. Deux vertus que notre époque a un peu perdues – et pas seulement dans l’histoire de la conjugalité. Quel dieu préférons-nous souvent à celui qui nous donne sa vie ? Notre réponse amoureuse survit-elle à l’épreuve du temps ou des déceptions ?
Confiance, confidence, fiançailles, fidélité, tous ces mots ont même origine et s’enracinent dans la « fides », la foi. Qu’est-ce que la foi, sinon la confiance partagée entre la créature et son créateur ? La foi, c’est ce qui a manqué à Acaz, c’est ce en quoi Paul fonde sa mission et son salut. Quant à Marie, la fiancée de Joseph et de l’Esprit Saint, sa confiance et sa fidélité étaient totales. Quand son Fils a été mis au tombeau – on dit qu’il est descendu aux enfers – elle est restée seule à veiller dans la foi jusqu’au matin de Pâques. C’est pourquoi tous les samedis lui sont consacrés.
Dominique Maerten
Fleurir
« Pendant l’Avent, l’autel sera décoré de fleurs avec la sobriété qui convient au caractère de ce temps et sans anticiper la joie complète de la Nativité du Seigneur. » Présentation Générale du Missel Romain n°305.

L’équipe « Fleurir en liturgie » des Fiches Dominicales vous propose de travailler en équipe les pages 9 à 13 du Livret de l’Année A du Coffret « Fleurir en liturgie - Fleurir les temps liturgiques privilégiés et les grandes fêtes ».


POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
LORSQU’IL N’Y A PAS D’EUCHARISTIE
Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la Parole de Dieu.
D’autre part, les Fiches Dominicales suggèrent que, lors des célébrations où l’on communie au Christ dans sa Parole, on ne distribue pas la communion au pain eucharistique. Cependant, si cette dernière est prévue par les orientations diocésaines, les Fiches suggèrent qu’elle soit donnée avec du pain eucharistique consacré le jour même et apporté de la messe paroissiale.

Tous les textes de ce jour nous invitent à la confiance. Si l’on a choisi de mettre en œuvre le visuel de l’Avent proposé par notre revue, c’est aujourd’hui le mot « confiance » qui sera apporté et mis en valeur. Si l’on fait une procession d’entrée avec le Livre de la Parole, le panonceau « Confiance » est apporté dans la procession et placé en son lieu.
Temps de l’accueil
· Chant d’entrée
Ensemble, prions le Seigneur	CNA 362
Ou	E 127	Peuple qui marchez	CNA 767
· Ouverture de la célébration, par le diacre (D) ou l’animateur de l’assemblée (A)
Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. 	R/Amen.
Laissons saint Paul nous accueillir : « À nous qui sommes appelés à être saints, la grâce et la paix de la part de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus Christ » et que le Seigneur soit avec vous/nous. 		R/ Et avec votre esprit.
Traditionnellement, le 4e dimanche de l’Avent est consacré à Marie. Pour que le Fils de Dieu puisse naître, il a fallu qu’elle fasse confiance aux paroles de l’ange, mais il a fallu aussi que Joseph lui fasse confiance et fasse confiance à l’ange. Sans cette confiance – l’autre nom de la foi – Dieu ne peut pas agir. Or souvent cette confiance nous manque, comme nous verrons le roi Acaz dans la 1re lecture. Demandons à Dieu de nous pardonner nos manques de foi.
· Prière pénitentielle - CNA 178
Seigneur Jésus, vivante image du Père, envoyé pour nous rendre la vie. Prends pitié de nous
Ô Christ, né de la Vierge Marie pour nous apporter le pardon. Prends pitié de nous.
Seigneur, parole éternelle du Père venu nous promettre la paix. Prends pitié de nous.
· Prière d’ouverture
Celle du Missel (c’est l’oraison traditionnelle qui conclut l’Angélus) ou bien :
Tu nous as donné, Seigneur, en Marie et Joseph, des modèles de foi et de confiance. 
Fais qu’à leur exemple et à leur prière nous soyons capables de la même confiance 
et que nous puissions attendre dans la foi la venue de ton Fils, 
lui qui règne avec toi et l’Esprit Saint, Dieu, pour les siècles des siècles.	R/ Amen.
Temps de la Parole
· Lecture du livre du prophète Isaïe 7, 10-16
Dieu interviendra pour sauver son peuple par un enfant qui sera nommé « Emmanuel ».
· Psaume 23
Antienne : Qu’il vienne le Seigneur : c’est lui le roi de gloire !	CNA page 40
2 lecteurs peuvent se partager la proclamation des strophes en alternant verset (2 lignes) par verset.
· Lecture de la lettre de saint Paul apôtre aux Romains (1, 1-7)
En Jésus Christ, Dieu a manifesté sa présence à notre histoire : Jésus est bien « Dieu-avec-nous ».
· Acclamation
Alléluia « pour l’Avent »	CNA 215-21
· Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (1, 18-24)

· Homélie (D) ou commentaire (A)

· Chant après l’homélie
VLH 136	Toi qui ravis le cœur de Dieu		CNA 372
Pendant le chant, on peut apporter en procession une belle icône de la Sainte Famille et la déposer sur un support à l’entrée du chœur ou devant l’ambon.
· Profession de foi
On choisira le Symbole de Nicée-Constantinople, qui fait davantage de place à l’incarnation du Fils.
Temps de la louange et de l’action de grâce 
· Prière universelle – voir page 9 de cette fiche ou celle proposée pour la paroisse.

· Prière d’action de grâce
Élevons nos cœurs vers le Seigneur pour lui rendre grâce et le louer.
Refrain : Terre entière, acclame Dieu, chante le Seigneur (Lucien Deiss – Voix Nouvelles n° 88)
Nous te rendons grâce, Dieu notre Père, par ton Fils Jésus Christ. 
Il est celui que les prophètes avaient annoncé, 
celui que la Vierge Mère attendait dans le secret de son amour, 
celui que Joseph a accueilli et adopté comme son propre enfant. 
C’est lui qui nous donne la joie d’entrer déjà dans le mystère de Noël. 
Avec les anges et tous les saints, nous te louons.		R/
Nous te rendons grâce, « Dieu-avec-nous ». 
La révélation de ta gloire s’est éclairée pour nous d’une lumière nouvelle 
dans le mystère du Verbe incarné : 
maintenant nous connaissons en lui Dieu qui s’est rendu visible à nos yeux 
et nous sommes entraînés par lui à aimer ce qui demeure invisible. 
Avec les anges et tous les saints, nous te louons.		R/
Nous te rendons grâce, Esprit Saint. 
En couvrant Marie de ton ombre, tu as fécondé l’humanité 
et lui a permis de donner un corps au Fils de Dieu. 
Sois loué pour les prophètes à qui tu as parlé en premier. 
Sois loué pour les apôtres que tu as comblés de tes dons 
afin qu’ils amènent à l’obéissance de la foi toutes les nations païennes. 
Avec les anges et tous les saints, nous te louons.		R/
Enseignés par le Christ, habités par l’Esprit Saint, redisons avec toutes les générations, la prière des fils de Dieu : Notre Père…
Temps de l’envoi
· Annonces paroissiales

· Oraison
Nous entrons dans la dernière semaine de l’Avent. Dans huit jours nous fêterons Noël. Que cette dernière semaine ne soit pas seulement consacrée à préparer une belle fête et à compléter nos achats, mais qu’elle nous voie attentifs aux besoins des plus démunis, des personnes isolées, des familles en difficulté, afin que « Dieu-avec-nous » soit réellement présent dans notre monde grâce à l’action de l’Église, corps du Christ. Demandons à Dieu de nous envoyer son Esprit Saint, qu’il nous prépare à la venue de son Fils, lui qui règne avec le Père et l’Esprit Saint, pour les siècles des siècles.	R/ Amen.
· Bénédiction et envoi
On peut prendre la bénédiction solennelle du Missel pour le temps de l’Avent (voir p. 12 de cette fiche) qui se termine par :
Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant,
le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
descende sur vous et y demeure toujours. R/Amen.
Allez porter l’Évangile du Seigneur ! R/ Nous rendons grâce à Dieu.

· Chant final (facultatif)
E 147 - Ô viens, Jésus - CNA 370
POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
 « Montons à la rencontre de Dieu, soyons confiants ! »
En ce 4e dimanche de l’Avent, l’apôtre Paul vient compléter les trois attitudes de vigilance, persévérance et patience par celle de la confiance. Joseph et Marie nous montrent le chemin de la confiance : celle qui les a poussés à se remettre à Dieu en lui rendant sa confiance par la foi et la fidélité.
Nous sommes dans un temps liturgique spécifique, pour le marquer :
· une couleur liturgique nouvelle : le violet
· un décor nouveau : voir l’encart de l’Avent 2022
· un même ordinaire : pour donner à ce temps un caractère bien particulier, nous vous invitons à conserver le même ordinaire (kyrie, sanctus et agnus) pour les 4 semaines de l’Avent.
· nous vous proposons de conserver le même alléluia que les années précédentes, pour que ce temps soit associé à une mélodie dans les mémoires.

OUVERTURE
Durant cette eucharistie, nous pourrons demander au Seigneur la grâce d’avoir confiance en Dieu, à l’image de Joseph et de Marie. 

Temps de l’accueil
· PROCESSION D’ENTRÉE 
Elle peut être accompagnée par l’orgue ou d’autres instruments. Selon le choix de mise en œuvre de votre paroisse, vous pouvez intégrer à la procession un visuel, ou un panneau avec le mot « confiance », ou le symbole de la cordée, etc. (voir encart de l’Avent 2022).
· MOT D’ACCUEIL
Dans la continuité des trois premiers dimanches de l’Avent, la 4e partie du poème de Louis-Michel Renier peut être lue à ce moment (voir encart et voir la page de couverture de cette fiche).
· CHANT D’ENTRÉE
Toute l’assemblée se lève pour chanter. Le chant retenu doit nous faire entrer dans la célébration et doit être réservé à ce temps liturgique (code en E).
Pour ce 4e dimanche de l’Avent, nous vous proposons :
EX 33-a	Joie au ciel	CD « Vivante parole – Lucien Deiss » (SM)
X 962-2 / E 203-2	L’espoir de la terre	Signes Musiques n° 16 et 15
E 177 / EDIT 853	Les temps se renouvellent	Signes Musiques n° 125 et 29
E 147	Ô viens, Jésus, ô viens, Emmanuel	CNA 370 / Chantons en Église n° 185 / Signes Musiques n° 59
E 514-6	Es-tu celui qui doit venir ? 	Liturgie des Heures - Vol. 6 (SM)
X 894 / E 135	Le monde ancien s’en est allé	CNA 563 / Signes Musiques n° 40
E 68-a	Toi qui vient pour tout sauver	CNA 374 / Signes Musiques n° 113
E 26-30 	Entrons dans l'espérance	Signes Musiques n°41 / Chantons en Église n° 161

Préparation pénitentielle
Ensemble, prenons un temps de silence, puis reconnaissons qu’il nous est difficile de répondre avec confiance et fidélité à notre Dieu. 
Pour ce temps de l’Avent, nous vous suggérons :
AL 69-63	Messe de la bienheureuse Vierge Marie - kyrie 	Signes Musiques n° 128 / 25 messes pour toutes les assemblées - Vol. 1
AL 539	Messe de saint Jean Baptiste	25 messes pour toutes les assemblées - Vol 1
N.B. – pendant l’Avent, le Gloire à Dieu est omis.

Prière d’ouverture
Celle de la messe du jour (Missel, p. 27)
Nous te prions, Seigneur, de répandre ta grâce en nos cœurs ; 
par le message de l’Ange, tu nous as fait connaître
l’incarnation de ton Fils bien-aimé ; 
conduis-nous par sa passion et par sa croix 
jusqu’à la gloire de la résurrection.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.
Celle de la miséricorde de Dieu (Missel p. 1162)
Seigneur Dieu,
ta miséricorde est sans mesure,
et le trésor de ta bonté, inépuisable ;
dans ta bienveillance, augmente la foi du peuple qui t’est consacré,
afin que tous comprennent vraiment
quel amour les a créés,
quel sang les a rachetés,
et quel Esprit les a fait renaître.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur,
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit,
Dieu, pour les siècles des siècles.
LITURGIE DE LA PAROLE

Proclamer la 1ère lecture – Isaïe 7, 10-16
Monition (facultative) : Dieu interviendra pour sauver son peuple par un enfant qui sera nommé « Emmanuel ».

Après avoir médité le texte en amont (éventuellement avec l’appui des commentaires bibliques de « Autour des textes » p. 2 de cette fiche et/ou la formation de l’encart sur les textes d’Isaïe), le lecteur le proclamera en mettant en valeur les trois parties du texte :
· l’insistance de l’appel dans l’invitation lancée à Acaz : « Demande… » ; 
· la double négation dans la réponse d’Acaz : « Non, je ne demanderai pas, je ne mettrai pas… » 
· la déclaration d’Isaïe et l’annonce du signe de Dieu.

Chanter le PSAUME 23
Pour une mise en œuvre chantée, nous proposons la mélodie et la psalmodie écrites par Jean-Pascal Hervy, membre de notre comité de rédaction. 
Refrain : Qu’il vienne le Seigneur, c’est lui le roi de gloire !

Antienne chantée par le(a) soliste et reprise par l’assemblée
Psalmiste 
	A	Au Seigneur, le monde et sa richesse,
	B	la terre et tous ses habitants !
	C	C’est lui qui l’a fondée sur les mers
	D	et la garde inébranlable sur les flots.
Assemblée
	A	Qui peut gravir la montagne du Seigneur
	B	et se tenir dans le lieu saint ?
	C	L’homme au cœur pur, aux mains innocentes,
	D	qui ne livre pas son âme aux idoles.
Psalmiste 
	A	Il obtient, du Seigneur, la bénédiction,
	B	et de Dieu son Sauveur, la justice.
	C	Voici le peuple de ceux qui le cherchent !
	D	Voici Jacob qui recherche ta face !
Antienne chantée par tous

Proclamer la 2e lecture – Romains 1, 1-7
Monition (facultative) : En Jésus Christ, Dieu a manifesté sa présence à notre histoire : Jésus est bien « Dieu-avec-nous ».

Le lecteur pourra méditer ce texte avant de le proclamer (les commentaires bibliques de « Autour des textes » p. 2 de cette fiche pourront l’aider). Il pourra ainsi faire ressortir l’annonce de la double filiation du Christ ainsi que l’appel de chacun de nous à la sainteté : suivre le Christ avec confiance.

Acclamation de l’Évangile
Par l’Alléluia, toute l’assemblée des fidèles « accueille le Seigneur qui va leur parler dans l’Évangile, le salue et professe sa foi en chantant » (PGMR 62). 
Pour saluer le Seigneur et professer sa foi en chantant, nous vous proposons de conserver la même acclamation pendant tout l’Avent, par exemple :
Alléluia « pour l’Avent » – CNA 215-21
Verset : Voici que la Vierge concevra : elle enfantera un fils, on l’appellera Emmanuel, « Dieu avec nous »

Proclamer l’Évangile : Matthieu 1, 18-24

Profession de foi

Chant d’Évangile
Nous vous proposons :
EP 61-3	Lumière pour l’homme aujourd’hui 	CNA 568 / Signes Musiques n° 120 et 57
EP 50 / T 50	Dieu est à l’œuvre en cet âge	CNA 541 / Signes Musiques n° 142 et 4
Il est également possible de reprendre le chant d’entrée avec un couplet (non choisi en entrée) répondant spécifiquement à la Parole. Par exemple :
E 514-6	Es-tu celui qui doit venir ? 	Liturgie des Heures - Vol. 6 (SM)
E 130	Aube nouvelle 	Signes Musiques n° 41
X 962-2 / E 203-2	L’espoir de la terre	Signes Musiques n° 16 et 15

Prière universelle 
Dans la prière universelle, nous présentons nos demandes pour les besoins de l’Église et pour le salut du monde entier. Par cette prière, notre communion s’élargit au-delà de la communauté rassemblée pour prier en un lieu précis. N’oublions pas de prendre en compte les actualités récentes lors de sa rédaction. Ne prenez pas telles quelles ces intentions rédigées il y a plusieurs mois.
· Introduction
Unissons notre prière à celle de tous les chrétiens qui attendent dans la foi la venue de « Dieu-avec-nous ».
· Refrain : Réveille ta puissance, Seigneur, viens nous sauver.		CNA 231-13
· Pistes d’Intentions
Prions pour l’Église, « appelée à être sainte ». 
Prions pour ses pasteurs, le pape, les évêques et les prêtres. 
Prions pour tous les baptisés à qui Dieu a confié la Bonne Nouvelle à annoncer et à mettre en œuvre. 
Que « Dieu-avec-nous » affermisse leur foi et leur charité.	R/
Prions pour les pouvoirs publics, les chefs d’État et les responsables politiques. 
Que l’Esprit Saint éclaire leur cœur et leur intelligence 
pour qu’ils conduisent les peuples dans la justice et la paix. 	R/
Prions pour ceux qui perdent confiance, en eux, dans les autres, en Dieu. 
Prions pour les malades dont la foi est mise à l’épreuve. 
Prions pour les personnes seules. 
Que « Dieu-avec-nous » les visite par l’intermédiaire de leurs frères. 	R/
Prions pour notre communauté. 
Qu’elle accueille avec la foi de Marie et de Joseph la venue du Sauveur. 	R/
· Conclusion
Sois avec nous, Seigneur notre Dieu. Toi qui viens habiter chez nous par l’intermédiaire de la Vierge Marie, emplis nos cœurs de ta présence, afin que nous puissions te rendre grâce, toujours et partout, par Jésus, le Christ, notre Seigneur. R/ Amen.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE

Préparation de l’autel et présentation des dons
· PROCESSION DES OFFRANDES 
Nous recevons tout de Dieu, jusqu’à notre pain quotidien. L’offrande que Dieu attend de nous est celle de notre cœur, par le Christ. Toute l’assemblée s’associe à cette démarche. La procession qui apporte les dons peut être accompagnée par un chant ou de la musique :
· une musique dépouillée
· un chant qui s’adresse au Père.

· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES
Celle de la messe du jour (Missel, p. 27)
Ces offrandes déposées sur ton autel, Seigneur,
que l’Esprit les sanctifie, 
lui dont la puissance a fécondé 
le sein de la bienheureuse Marie.
Par le Christ, notre Seigneur.
Celle de la miséricorde de Dieu (Missel, p. 1163)
Reçois avec bonté, Seigneur, nos offrandes :
fais qu’elles deviennent le sacrement de notre rédemption,
mémorial de la mort de ton Fils et de sa résurrection,
afin que, par la force de ce sacrifice,
nous mettions toujours notre confiance dans le Christ
et parvenions à la vie éternelle.
Lui qui vit et règne pour les siècles des siècles.
Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE
Nous vous suggérons la 2e préface de l’Avent : «… Il est celui que tous les prophètes avaient annoncé, celui que la Vierge Mère attendait dans le secret de son amour, celui dont Jean Baptiste a proclamé la venue et manifesté la présence. C’est lui qui nous donne la joie d’entrer déjà dans le mystère de Noël, pour qu’il nous trouve, quand il viendra, vigilants dans la prière et remplis d’allégresse… » (Missel, p. 29).
· SAINT, LE SEIGNEUR 
AL 539 – Messe de saint Jean Baptiste –  25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
· ANAMNÈSE
AL 32-35 / CL 32-35 – Messe « La source de la vie » - Anamnèse – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)

Fraction du pain & communion
· NOTRE PÈRE 
Avec Joseph et Marie, demandons à Dieu de nous apprendre la confiance :
Comme nous l’avons appris du Sauveur, et selon son commandement, nous osons dire : Notre Père…
· GESTE DE PAIX 
· CHANT DE LA FRACTION 
AL 70-89 – Messe de saint Louis - Agneau de Dieu – Signes Musiques n° 124 / 25 messes pour toutes les assemblées – (vol. 1)
· APPEL DES « MINISTRES EXTRAORDINAIRES » DE LA COMMUNION
Si des laïcs sont appelés à être ministres de la communion, il est souhaitable que le prêtre les invite à s’approcher de l’autel et qu’il les bénisse (voir Missel p. 1378) en disant : 
Que le Seigneur vous bénisse : allez maintenant distribuer à vos frères et sœurs le Corps du Christ.
Le ministre répond : Amen.
· INVITATOIRE À LA COMMUNION
 « Voici que la Vierge concevra, elle enfantera un fils
auquel on donnera le nom d’Emmanuel : Dieu-avec-nous. » (Mt 1, 23)
Voici l’Agneau de Dieu,
voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !
· COMMUNION
Pendant la démarche – L’orgue peut reprendre un classique de ce temps de l’Avent. 
Il est aussi possible de chanter :
D 140-3	Celui qui a mangé de ce pain	Signes Musiques n° 68 et 8
DP 65-04	Heureux ceux qui sont invités	Signes Musiques n° 148
D 577 / E 161	Laisserons-nous à notre table	CNA 697
D 39-66	Joie pour nous, la table est prête	CD Chants simples pour le dimanche (Bayard)
M 105 / L 105	Toi, Jésus-Christ 	CD Hosanna (SM)

Cependant, durant ce temps de l’Avent, nous vous suggérons de privilégier une communion sans chant pour insister sur un chant d’action de grâce qui peut être commun à tous les dimanches ; par exemple : 
D 140-3	Celui qui a mangé de ce pain	Signes Musiques n° 68 et 8
DP 65-04	Heureux ceux qui sont invités	Signes Musiques n° 148

Service de COMMUNION AUX ABSENTS – « Porter la communion à un malade est un acte de foi et une démarche fraternelle de la communauté eucharistique envers ses membres absents » (Rituel des sacrements pour les malades). 
En ce jour, veillons à offrir cette possibilité aux malades et aux personnes âgées de la paroisse. De cette manière, ils sont davantage unis à notre assemblée et participent à notre prière.
· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.
Celle de la messe du jour (Missel, p. 30)
Après avoir reçu le gage de la rédemption éternelle,
Dieu tout-puissant, nous te prions : 
à mesure qu’approche le jour où nous fêterons le salut,
donne-nous une ferveur de plus en plus grande, 
pour célébrer dignement le mystère de la nativité de ton Fils.
Lui qui vit et règne pour les siècles des siècles.
Celle de la miséricorde de Dieu (Missel, p. 1163)
Dieu de miséricorde, 
nous avons reçu en nourriture
le Corps et le Sang de ton Fils : 
donne-nous de puiser avec confiance
aux sources de la miséricorde 
et d’être nous-mêmes de plus en plus miséricordieux
envers nos frères.
Par le Christ, notre Seigneur.
LITURGIE DE L’ENVOI

Annonces
[bookmark: _GoBack]La fête de Noël est toute proche. Les annonces de ce dimanche rappelleront tous les renseignements la concernant : horaires des célébrations de la nuit et du jour, lieux,…

Bénédiction et envoi
Avant la bénédiction finale, le célébrant peut encourager chaque membre de l’assemblée à demander la grâce de la confiance : accepter de ne pas s’appuyer seulement sur nous-mêmes, se fier et se remettre à Dieu pour répondre « je t’aime » au « je t’aime » de notre Dieu (« Pour se former en équipe » p. 4 de cette fiche).
Comme cela est proposé dans le Missel (p. 526), la bénédiction peut être précédée du texte suivant :

Vous croyez que le Fils unique de Dieu est déjà venu,
et vous attendez qu’il vienne de nouveau ;
à la clarté de son avènement,
que Dieu tout-puissant, dans sa miséricorde,
vous sanctifie et vous comble de sa bénédiction.	 Amen.

Dans le combat de cette vie,
qu’il rende ferme votre foi,
joyeuse, votre espérance,
efficace, votre charité.		 Amen.

La venue prochaine de notre Rédempteur selon la chair
vous procure déjà une joie spirituelle ;
lors de son avènement dans la gloire,
qu’il vous donne la récompense de la vie éternelle.		 Amen.

Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant,
le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
descende sur vous et y demeure toujours.		 Amen.

Le diacre conclut :
Allez porter l’Évangile du Seigneur !
Nous rendons grâce à Dieu.
Pour accompagner la sortie, nous pouvons chanter :
E 240	Vienne, Seigneur, vienne ton jour	Chantons en Église n° 173 / Signes Musiques n° 53 et 11
E 35-69	Christ et Seigneur, nous t’espérons	Chantons en Église n°167 / Signes Musiques n° 89
EP 50 / T 50	Dieu est à l’œuvre en cet âge	CNA 541 / Signes Musiques n° 142 et 4
HY 53 / Y 53	Fais paraître ton jour	CNA 552 / Signes Musiques n° 88
EAU 69-43	Jésus-Christ, tu paraîtras	CD Signes n° 97
Pour ne pas oublier la dimension mariale toute particulière du temps de l’Avent, nous pouvons également chanter :
T 18-43	Comme Marie, ne tardez pas	Signes Musiques n° 59
V 565	La première en chemin, Marie 	Magnificat, Vol. 2 - Les plus beaux chants à Marie (Bayard)
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